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1 Contexte et objectifs 
Lors de la conception d’une carte, le choix des

signes graphiques de la légende, et en particulier des
couleurs, est un exercice non trivial. Le choix des
couleurs ne consiste pas uniquement à sélectionner
un ensemble de couleurs dans tous les possibles,
mais également à les appliquer pertinemment sur des
données géographiques pour en faire une carte
adaptée aux besoins, préférences et intentions du
cartographe. Des règles et des conventions existent
en cartographie afin de guider ce choix de couleurs
utilisables (Bertin, 1967) : cependant, la théorie car-
tographique ne donne aucune méthode générique
pour bien choisir et appliquer les couleurs, quel que
soit le jeu de données géographiques (fig. 1). Par
ailleurs, nous observons un manque de créativité
quant aux choix des couleurs réalisés par les utilisa-
teurs des outils cartographiques en ligne ou des sys-
tèmes d’Information géographique : beaucoup d’utili-
sateurs appliquent systématiquement et inconsciem-
ment des palettes de couleurs provenant des produc-
teurs officiels de données et/ou de cartes de leur
pays ou des outils cartographiques en ligne finale-
ment devenus des standards, i.e. Google Maps1 par
exemple (Christophe, 2012b). 

Dans notre travail de recherche, nous visons à
fournir aux utilisateurs des méthodes et des outils
leur permettant de faire des sélections et des applica-
tions de couleurs adaptées à leurs besoins, préfé-
rences et intentions. Nous faisons l’hypothèse que
sélectionner des couleurs originales et/ou les appli-
quer de façon originale pourrait améliorer cette adap-
tation et ainsi la qualité de la carte. Les connais-
sances liées à la couleur en cartographie et en pein-
ture ainsi que l’outil COLorLEGend auquel il est fait
référence dans cet article sont largement détaillés
dans (Christophe, 2011, 2012a). Dans cet article,

nous revenons sur la notion d’originalité, dans la
carte et dans les pratiques cartographiques, à partir
de sources d’inspiration cartographiques et artis-
tiques. Dans une première partie, nous précisons des
sources d’inspiration pour la cartographie que sont
les cartes existantes et des œuvres provenant des
arts visuels. Dans une deuxième partie, nous présen-
tons comment ces sources d’inspiration, liées à des
pratiques cartographiques et artistiques de la couleur,
nous permettent de concevoir des cartes variées.

2 Des sources d’inspiration pour
la cartographie 

Afin de proposer à la fois des ensembles de
couleurs variées et des utilisations variées de ces
couleurs, nous utilisons d’une part des cartes exis-
tantes, d’autre part des œuvres graphiques dans
lesquelles la couleur joue un rôle important.

2.1 Des cartes existantes
L’utilisation de cartes existantes permet de mon-

trer aux utilisateurs la très grande diversité en matiè-
re de représentation cartographique. Si nous nous
concentrons sur les cartes topographiques, il suffit de
se tourner vers les cartes topographiques euro-
péennes pour être convaincu de cette variété des
représentations (Kent et Vujakovic, 2009). Pourtant,
les utilisateurs n’ont pas nécessairement idée de
cette diversité et de l’originalité des légendes topo-
graphiques européennes. Nous utilisons des cartes
topographiques dans notre travail, mais d’autres
types de cartes peuvent être utilisés comme sources
d’inspiration.

Au laboratoire COGIT, une base d’échantillons de
cartes topographiques a été constituée au cours de
différents travaux de recherche, en appliquant diffé-

1 https://maps.google.com/maps
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rentes spécifications de couleurs à la même zone
géographique et à deux échelles différentes. La pre-
mière partie de la base a été constituée à partir d’har-
monies de couleurs (Dominguès et Bucher, 2006) (fig.
2A), la deuxième partie a été constituée à partir des
légendes extraites des cartes topographiques euro-
péennes existantes (Christophe, 2009 ; Jolivet, 2009 ;
Bucher et al., 2010) (fig. 2B).

Notre idée est de présenter ces échantillons de
cartes aux utilisateurs, afin de leur donner une idée de
ce qui peut être fait, de façon traditionnelle et de façon
plus originale, en matière de cartes topographiques.
Les utilisateurs pourraient ainsi réutiliser des choix de
couleurs qui leur plaisent ou qu’ils jugent appropriés
pour leurs données géographiques, en sélectionnant
directement un échantillon « à copier » ou en sélec-
tionnant, dans un échantillon ou dans un autre, les
couleurs adaptées pour un thème : finalement, les uti-
lisateurs pourraient visualiser « ce que ça donne » sur
leurs données géographiques.

2.3 Des peintures
Afin d’explorer de manière plus avancée les cou-

leurs et les pratiques liées à l’utilisation de la couleur
dans un travail ou une œuvre graphique, nous nous
sommes tournés vers la peinture. En regardant une
œuvre graphique, nous percevons une impression
visuelle de l’œuvre et un ressenti, grâce aux signes
graphiques utilisés et agencés dans cette œuvre.
Afin d’aider les utilisateurs à construire et améliorer
l’élaboration de leur message cartographique, nous
souhaitons nous inspirer de la façon dont peut être
véhiculée cette impression visuelle, perçue et res-
sentie, d’une œuvre graphique. 

Dans notre travail, nous avons sélectionné cinq
peintres par leur intérêt pour la couleur, et cinq de
leurs peintures2. Ces peintures nous donnent, entre
autres signes graphiques, des palettes de couleurs
spécifiques et des compositions de ces couleurs
toutes aussi spécifiques (fig. 3). Notre idée est de
réutiliser ces palettes et compositions dans le pro-
cessus de conception cartographique pour accen-
tuer, mettre en évidence, faire sauter aux yeux,
visualiser nos données géographiques.

3 Des pratiques et des cartes origi-
nales en cartographie

Les sources d’inspiration précédemment décrites
sont intégrées à l’outil COLorLEGend qui les présen-

te à un utilisateur souhaitant concevoir sa carte per-
sonnalisée, afin qu’il puisse exprimer des préfé-
rences de couleurs. La figure 4 présente comment
les préférences de l’utilisateur sont confrontées à des
règles cartographiques et à des règles de composi-
tion artistique pour concevoir des cartes personnali-
sées.

Pour commencer, l’utilisateur choisit une des deux
sources d’inspiration. Si l’utilisateur choisit d’utiliser
les échantillons cartographiques, il peut sélectionner
des échantillons qui lui plaisent ou des couleurs qui
lui plaisent, que ce soit dans l’absolu ou pour un
thème géographique donné. Si l’utilisateur choisit  les
peintures, il peut sélectionner une peinture, puis des
couleurs de cette peinture qui lui plaisent. Ensuite, le
moteur de COLorLEGend interprète ces préférences
de couleurs comme des contraintes sur la légende en
construction. Par ailleurs, des règles convention-
nelles issues de la théorie et de la pratique cartogra-
phiques sont également connues du système et stoc-
kées dans une base de connaissances. Nous ajou-
tons à cette base de connaissances, des règles artis-
tiques sur la façon d’utiliser les couleurs issues d’une
peinture : la figure 4 donne par exemple, des règles
de composition pour les couleurs de Matisse (répar-
tition en taches ou en aplats et voisinages de cou-
leurs). Le moteur utilise donc à la fois l’ensemble des
préférences de l’utilisateur et l’ensemble des
connaissances sur les pratiques de ces couleurs,
sous la forme de règles conventionnelles et artis-
tiques, pour construire des légendes possibles. La
priorité est donnée aux préférences de l’utilisateur à
satisfaire, et les règles conventionnelles et artistiques
peuvent être ou non respectées selon les choix de
l’utilisateur. 

3.1 À partir des échantillons de cartes
Dans l’exemple donné en figure 4, l’utilisateur a

choisi 10 couleurs dans les échantillons qui lui ont été
présentés par l’outil COLorLEGend : les couleurs
sont appliquées aux thèmes géographiques du jeu
de données géographiques de l’utilisateur, en res-
pectant ou non les trois règles cartographiques pro-
posées. La figure 5 présente trois cartes, entre autres
cartes personnalisées possibles ;  leur point commun
est la couleur de la route principale. Ces cartes res-
pectent les règles cartographiques : 1- les conven-
tions de couleurs sont respectées (couleurs de la mer
et de la végétation), 2- les relations sémantiques
entre thèmes sont respectées (ordre, différenciation),
3- le contraste du fond avec les autres thèmes est

2 Vincent van Gogh, La Chambre à Arles, 1888, Van Gogh Museum, Amsterdam, Netherlands ; André Derain, Montagnes
à Collioure, 1905, National Gallery of Art, Washington, John Hay Whitney Collection ; Henri Matisse, La Tristesse du Roi,
1952, Centre Georges Pompidou, Paris, France ; Le Titien, La Vierge au lapin, ap. 1530, Musée du Louvre, Paris,
France ; Gustav Klimt, Die JungFrau, 1913, Narodni Gallery Prague, Rép. Tchèque.
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respecté. En suivant les règles cartographiques,
nous obtenons néanmoins au moins trois cartes très
différentes, pouvant être adaptées aux besoins, pré-
férences et intentions du cartographe. Il faut noter
que ces cartes utilisent certaines couleurs plutôt ori-
ginales (le mauve pour les routes ou le rose pour des
bâtiments quelconques), par rapport à nos standards
en matière de cartographie topographique.

3.2 À partir des peintures
Dans l’exemple donné en figure 4, l’utilisateur a

choisi la peinture de Matisse dans l’ensemble des
peintures qui lui ont été présentées par l’outil
COLorLEGend ; il peut exprimer des préférences sur
les couleurs de la peinture : les couleurs sont appli-
quées aux thèmes géographiques du jeu de données
géographiques de l’utilisateur, en respectant ou non,
non seulement les trois règles cartographiques pro-
posées, mais aussi les règles de composition du
peintre pour cette peinture. La figure 6 présente cinq
cartes possibles, entre autres cartes personnalisées
possibles ;  leur point commun est la couleur noire de
la route principale. Les cartes situées à gauche de
l’axe respectent les règles cartographiques, les
cartes situées à droite de l’axe respectent les règles
de composition de Matisse pour cette peinture. Nous
pouvons ainsi obtenir, avec les couleurs du tableau,
toute une gamme de cartes variant selon le mode
d’application de ces couleurs. Les cartes peuvent
être classées de plutôt traditionnelles à plutôt origi-
nales (fig. 6). 

Nous observons que la couleur du fond (appliquer
une couleur brillante et foncée) ou de la mer (appli-
quer une couleur non conventionnelle) joue un rôle
important dans la qualification d’une carte « origina-
le », et ce d’autant plus si les conventions de cou-
leurs ne sont pas respectées. Ceci peut être associé
au fait que ce sont les aplats de couleurs les plus
grands dans la carte représentée ici, et que non seu-
lement leurs couleurs sont en quantité importante et
sautent aux yeux, mais aussi leur contraste et leur
opposition « terre-mer » met en évidence l’espace
géographique représenté.

Un point important permettant de favoriser la créa-
tivité de l’utilisateur est de lui fournir également un
outil pour retoucher les cartes automatiquement
construites à partir de ses préférences. Cet outil de
retouche des couleurs s’appuyant sur la base de
connaissances de COLorLEGend permet à l’utilisa-
teur d’explorer encore des possibilités de couleurs et
d’améliorer le rendu final de sa carte. Rien qu’en
modifiant légèrement le rendu de la mer, nous pou-
vons obtenir des cartes très différentes, donnant des
impressions visuelles variées ; par conséquent, elles
pourraient répondre à des besoins et des intentions
de cartographie différents. (fig. 7).

4 Conclusion et perspectives
Dans cet article, nous proposons un outil,

COLorLEGend, et une démarche, des sources d’ins-
piration (cartes existantes et œuvres graphiques)
suscitant les préférences de l’utilisateur et confron-
tées à des règles cartographiques et artistiques pour
utiliser les couleurs, pour construire des cartes per-
sonnalisées possibles. Le fait d’avoir des règles dans
un moteur de conception automatique de cartes ne
signifie pas que l’utilisateur est bridé dans ses choix :
au contraire, il s’agit bien de proposer des connais-
sances variées à l’utilisateur, favorisant sa créativité,
à la fois dans sa démarche de conception et dans la
carte même, en testant, explorant, affinant et retou-
chant ses couleurs et donc sa légende.

Dans la continuité de ces recherches, des travaux
sont en cours sur l’extraction automatique de palettes
de couleurs dans les peintures (Christophe, Perret et
al., 2013) afin qu’un utilisateur puisse apporter en
entrée d’un système d’aide à la conception de cartes
personnalisées, sa propre image (une peinture, une
photographie, etc.). Des travaux sont également en
cours sur la possibilité d’aider un utilisateur à conce-
voir des cartes selon un style artistique.  L’aide à la
conception de cartes Pop Art est décrite dans
(Christophe, Hoarau et al., 2012, Kasbarian et al.,
2012). Par ailleurs, nous démarrons des travaux sur
l’identification et la caractérisation de styles cartogra-
phiques (Christophe, 2012b, Hoarau , 2012).
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Figure 1 : Choisir des couleurs et les utiliser dans la carte, en fonction de nos besoins, préférences et intentions

Figure 2 : Des échantillons de carte provenant : –A d’harmonies de couleurs (Dominguès et Bucher, 2006),
-B de légendes européennes (Jolivet, 2009, Christophe, 2009, Bucher et al., 2010)

Figure 3 : Des tableaux et leurs palettes associées (Christophe, 2009)
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Figure 7 : Des retouches progressives sur la couleur de la mer (Christophe, 2009)

Figure 4 : Conception de cartes personnalisées à partir de sources d’inspiration, 
de préférences de l’ utilisateur et de règles cartographiques et artistiques

Figure 5 : Des exemples de cartes à partir de couleurs choisies sur les échantillons (Christophe, 2009)

Figure 6 : Des exemples de cartes à partir des couleurs et des règles de composition 
d’un tableau de Matisse (Christophe, 2009)


